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[acilement des autres souverains l’abandon d’un droit vrai-
ment abusif. Mais lorsque le nonce se presenta aupres de
Louis XIV, le monarque etait en pleine discussion au sujet
de la regale et par consequent fort mal dispose; il refusa
d’acceder A 1a demande du Souverain Pontife, Avec une

fierte deplacee en la circonstance, il repondit « quwil ne
S’etait jamais regle sur ’exemple d’autrui, que Dieu l’avait
ötabli pour donner l’exemple aux autres et non pour le
recevoir ». Malgre ce refus, Innocent XI supprima les fran-
Chises sous peine d’excommunication contre quiconquc
Pretendrait les revendiquer (1687),

A cette nouvelle, /e marquis de Lavardin, ambassdeur
de France, entra dans Kome avec 800 gentilshommes en

armes pour maintenir le privilege condamne. Le Pape le
traita en excommunie et defendit toute relation avec ul.

Par represailles, le roi mit le nonce ä Paris sous la sur:
veillance de la police, fit saisir Avignon et en appela au
Futur concile: A Ina mort d’Innocent XI, apres l’election
d’Alexandre VII, il restitua Avignon, renonca ä&amp; quelques
franchises vexatoires,etl’affairefut terminee avant celle de
la regale.

5. Le jansenisme. Son origine. Deuxieme partie
de la politique religieuse de Louis XIV. — le janse
nisme fut, a son origine, une querelle sur la gräce, comme
Presque toutes les grandes her6sies qui ont trouble VEglise.
Celle-ci avait germe dans V’esprit de deux jeunes etudiants
de l’universite de Louvain, un Flamand, Corneille Jansen,
ou Jansenius, et un Gascon, Duvergier de Hauranne. Ils
avaient cru trouver dans saint Augustin la justification de
leur doctrine. Loin de penser que la grüce est un don
gratuit que Dien dispense &amp; tous les hommes, pour operer
leur salut, ils professaient que c’etait un privilege accorde
ä un petit nombre de predestines. Le Christ n’est point
mort pour tous les hommes, disaient-ils, mais pour quelques-
uns d’entre eux. L’embleme d’une doctrine aussi deses-

perante etait P’image du Christ etendu sur la crolx, non pas
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